
DÉBATS DES COMMUNES

Article 31 du Règlement

... dans les marais d'Irlande, prétendant avoir pris les armes pour
défendre le roi, ce qui servait en réalité de prétexte à leurs activités
illégales.

LES FORCES CANADIENNES

M. John Reimer (Kitchener): Monsieur le Président,
maintenant que les Warriors ont déposé les armes à Oka,
je voudrais rendre hommage aux Forces canadiennes
pour leur rôle dans le rétablissement de l'ordre dans la
région.

Nos forces ont été appelées en vertu de la Loi sur la
défense nationale pour aider les pouvoirs civils, lorsqu'il
est devenu impossible pour eux de garder le contrôle de
la situation. Je félicite nos soldats pour leur professionna-
lisme, leur discipline et leur maîtrise de soi face à des
provocations extraordinaires. Nous avons pu voir un par-
fait exemple de ces qualités lorsque le jeune soldat Pa-
trick Cloutier a gardé son sang-froid durant un éprouvant
face-à-face.

Je félicite également le gouvernement pour s'en être
fermement tenu au principe de la loi et de son application
à tous au Canada et pour avoir refusé de négocier sous la
menace des armes.

Maintenant que les armes sont déposées, j'exhorte le
gouvernement à faire tout en son pouvoir pour rendre
justice à nos premiers citoyens, grâce aux nombreuses
propositions concrètes et exhaustives contenues dans le
discours que le premier ministre a prononcé à la Cham-
bre le mardi 25 septembre.

* * *

LES CONSERVATEURS

M.Brian L. Gardiner (Prince George -Bulkley Valley):
Monsieur le Président, nous savons tous que la politique
entraîne de drôles d'associations et nous savons que cela
s'applique aux libéraux et aux conservateurs. Toutefois,
en politique, il est important de définir ses opinions et de
bien choisir ses amis.

Voici la définition du mot «tory» qu'on trouve dans le
dictionnaire Webster:

'Ibry: chasseur, en parlant des Irlandais et des hors-la-loi. 1. Nom
donné à l'origine à l'un des nombreux brigands qui, durant les guerres
civiles du XVIe siècle, pillaient les gens.-.

Ils pillaient les gens, monsieur le Président.

LE GOUVERNEMENT DE L'ONTARIO

M. Benno Friesen (secrétaire parlementaire du sollici.
teur général du Canada et ministre d'Etat (Agriculture)):
Monsieur le Président, au cours des six dernières années,
le gouvernement du Canada a fait de nombreuses nomi-
nations à des conseils et à des commissions. Chaque fois
que les personnes nommées étaient des libéraux ou des
néo-démocrates, l'opposition demeurait silencieuse. Ce-
pendant, il suffisait qu'un seul conservateur soit nommé
pour que le député de Kamloops se plaigne que le gou-
vernement ne nomme que les valets du parti. Il l'a fait si
souvent, monsieur le Président, que c'est presque devenu
un principe établi des partis de l'opposition.

Nous avons maintenant un tout nouveau gouverne-
ment en Ontario, et je suppose qu'il adoptera le principe
que le député de Kamloops a si clairement établi à la
Chambre. Aucune des personnes ayant travaillé si fort
pour faire élire un gouvernement néo-démocrate en
Ontario ne voudra avoir une nomination. Les nomina-
tions devront aller uniquement aux libéraux et aux con-
servateurs. Si, par erreur, le gouvernement nomme un
néo-démocrate, je suis certain que le député de Kam-
loops s'empressera de parler du traitement de faveur
accordé aux valets du parti en Ontario.

L'ANNIVERSAIRE DU DÉCÈS DE DANIEL
MACDONALD

M. Lawrence MacAulay (Cardigan): Monsieur le Prési-
dent, je saisis l'occasion qui m'est offerte pour rappeler le
décès de l'honorable Daniel MacDonald, ami très cher et
ancien député à la Chambre.

Dan était un ancien combattant distingué qui avait
perdu un bras et une jambe au cours de la Seconde
Guerre mondiale. Cela ne l'a pas arrêté. Après la guerre,
il s'est marié et il s'est lancé avec succès en agriculture.

En 1972, Dan a été élu député de Cardigan et nommé
ministre des Affaires des anciens combattants, poste qu'il
a occupé avec grande distinction. Il a su donner à son
ministère un visage humain, le visage de la compassion et
de la bienveillance.

[Traduction]
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